
  

 

Pr N°31                                         dimanche 14 août 2022.                   

Vingtième  dimanche de l’année c, et  

VEILLE de L’ASSOMPTION DE LA VIERGE MARIE. 

ASSOMPTION. 

 « Mon âme exalte le Seigneur, exulte mon esprit en Dieu mon Sauveur! » Luc (1, 39-

56); Autres lectures :  Apocalypse (11, 19a); (12, 1-6a), 10ab); Psaume 44; Corinthiens (15, 20

-27) ». 

L’Assomption de la Vierge Marie par Monseigneur Rey : 

 Au terme de sa vie terrestre, l’Immaculée Mère de Dieu, Marie toujours 

Vierge, a été prise corps et âme dans la gloire céleste ». C’est en ces termes 

que le Ier novembre 1950, fête de la Toussaint, le Pape Pie XII définissait le 

dogme de l’Assomption de la Vierge. 

 Marie est corps et âme avec le Christ Ressuscité. L’Église ne précise ni 

le comment, ni le moment, ni même si Marie eut à mourir, et de quelle mort, 

ni si elle fut transportée ou élevée au Ciel. De manière lapidaire, la formule 

indique qu’elle a été « prise » (assumpta) dans la gloire. Belle expression, 

empruntée à la Bible pour signifier les fins mystérieuses d’Hénoch (Gn 5,24)) 

et d’Élie (2R2). Dieu les « prit » avec lui. 

 Le dogme de l’Assomption de la Vierge ne vient évidemment pas d’une 

enquête historique visant à reconstituer ce que Marie disait ou pensait d’elle-
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même, et pas davantage ne découle de l’opinion des apôtres ou de 

quelqu’autre contemporain. Les dogmes de l’Église à propos de 

Marie naissent de la reconnaissance par l’Église de l’œuvre de Dieu 

en elle et à travers elle. 

 Le Magistère de l’Église, par lequel celle-ci engage son autorité 

doctrinale, relève de son caractère eschatologique, c’est-à-dire de son 

appartenance à ce que le Christ mort et ressuscité, a opéré de manière définitive 

dans l’humanité. Au terme de l’histoire, l’Église contemple déjà l’œuvre de 

Dieu réalisée dans le Christ. Elle en admire l’architecture globale, l’équilibre, 

l’harmonie et les détails qui contribuent à la beauté de l’ensemble. Cette 

connaissance inspirée suscite sa louange et nourrit son enseignement. Ainsi le 

dogme de l’Assomption proclame-t-il en Marie, déjà glorifiée en son corps et 

en son âme, celle « qui représente et inaugure l‘Église en son achèvement dans 

le siècle futur, de même que sur cette terre, en attendant la venue du Seigneur, 

elle brille déjà comme un signe d’espérance assurée et de consolation devant le 

peuple de Dieu en pèlerinage ». (Vatican II, Lumen Gentium 68) 

 Avec Marie glorifiée, nous parvenons ainsi aux rivages célestes où finit 

le temps et où commence l’éternité. La Vierge est l’exemple le plus lumineux 

qui démontre la vérité de cette parole de l’écriture : « Si nous participons à ses 

souffrances, nous participerons aussi à sa gloire ». (Mgr Dominique Rey, Évêque de 

Fréjus-Toulon       22 juillet 2010 

  HORAIRES DES CÉLÉBRATIONS 

DIMANCHE 14 AOÛT 2022 : Une seule messe à l’église, à 11h00 : tous les 

paroissiens de Roux-Centre, de la Bassée et de Hubes sont donc invités pour 

célébrer la patronne de la paroisse : NDASS : Notre Dame de l’Assomption : 

comme cette année sa fête est le lendemain d’un dimanche, c’est la veille, donc 

le 14 aoùt, que nous la fêterons. 

 Donc pas de messe ce dimanche, ni à Hubes, ni à la Bassée. 

Cette messe sera dite pour tous les paroissiens, un de ceux-ci demande une intention particulière :  

pour Maria Di Virgilio. 

CALENDRIER 

 - ROGNAC :  Le jeudi 18 août, , à 17h00, au 26, rue des Martyrs, à    

 Courcelles: (Roux)cérémonie d’hommage aux victimes. 

  :             BONNE LECTURE   

MERCI : (BASSÉE) Les amis du Père RAYMOND ont satisfaction pour le foyer. Tout est 

remis en ordre et les coupes des arbres et la pelouse.  Chose promise, chose due. 
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Un ami du Père RAYMOND. 

Merci aux copains qui ont fait le travail. 

De Maurice Zundel « Je parlerai à ton cœur. » Voici un 

texte concernant Marie : 

Il est parfaitement clair que l’Immaculée Conception c’est l’investissement, 

c’est le revêtement de Marie par Jésus. Il est donc bien vrai, comme Dante 

l’avait si magnifiquement entrevu, que Marie est la Première-née de Jésus. Il 

n’y a rien en elle qui ne soit de Lui, il n’y a rien en elle qui ne soit pour Lui, il 

n’y a rien en elle qui ne l’ordonne à Lui. Elle est tout entière Sa Mère dès le 

premier instant de son existence, et dès le premier instant de son existence elle 

réalise ce mystère de pauvreté dont nous avons vu qu’il est la clé de 

l’Évangile. 

 Cette pauvreté que nous avons contemplée dans la Très Sainte Trinité, 

cette pauvreté qui est le sceau de l’humanité de Notre Seigneur, qui Lui 

confère cette absolue transparence, qui fait d’elle le sacrement inséparable de 

la Divinité, nous la retrouvons en Marie. 

 Marie est la Femme Pauvre, celle qui n’a plus rien, plus rien, qui n’est 

plus rien qu’une relation vivante à Jésus. Tout en elle est pour Lui, de Lui, en 

Lui. Et c’est pourquoi il est impossible de la regarder sans voir en elle, dans 

une transparence absolue, le Visage de Jésus. Elle ne peut pas nous donner 

autre chose, parce qu’elle n’est rien d’autre, elle n’est rien d’autre que ce cri 

vers Jésus. Et, quand nous l’appelons « Marie », elle répond toujours : 

« Jésus. » 

 

De Hans Küng « Faire confiance à la vie » 

 Rappel :  Théologien catholique né le 19 mars 1928 à Sursee (Suisse), Hans 

Küng fait ses études de philosophie et de théologie à l'Université grégorienne de 

Rome. Il est ordonné prêtre en 1954. Tour à tour assistant à Münster (1959-1960), 

professeur de théologie fondamentale (1960-1963), puis de théologie dogmatique à 

Tübingen, il dirige depuis 1980 l'Institut de théologie. Il est décédé en 2021.  

 Dans un premier extrait, l’auteur .nous a parlé de ses découvertes 

personnelles sur  l’origine de l’humanité. Voici donc un autre extrait ou l’auteur  nous présente 

JESUS : 

Dans un article intitulé : Une vie unique en son genre, en voici un extrait : 

La vie, l’enseignement et l’activité de Jésus de Nazareth ressortent nettement, 

à mes yeux, en comparaison avec d’autres fondateurs de religion. Jésus n’était 

pas un érudit de cour, comme l’était apparemment Moïse; il n’était pas fils de 

prince,comme le Bouddha. Et il n’était pas davantage un lettré et un homme 

https://www.universalis.fr/encyclopedie/theologie/
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politique comme Confucius, ni un riche marchand parcourant le monde, tel 

Muhammad. C’est justement parce que son origine était si insignifiante que 

son importance persistante est si étonnante. Il ne défendait pas l’autorité 

inconditionnelle de la loi écrite, de plus en plus élaborée (Moïse), ni une 

retraite monacale pour la contemplation ascétique au sein de la communauté 

régulée d’un ordre religieux (Bouddha), ni un renouvellement de la morale 

traditionnelle et de la société à l’aune d’une loi mondiale éternelle 

(Confucius), ni une conquête révolutionnaire violente par le combat contre 

les incroyants et par l’érection d’un état théocratique (Muhammad). 

 Même par rapport aux barèmes de l’histoire contemporaine, Jésus me 

paraît unique. On ne peut le ranger ni parmi les dirigeants, ni parmi les 

rebelles, ni parmi les moralisateurs, ni parmi les silencieux du pays. Il 

s’avère provocateur - mais contre la droite et la gauche. Il n’est couvert par 

aucun parti, il attaque de tous côtés : il est « l’homme qui fait éclater tous les 

schémas » (Eduard Schweizer).                     A suivre …. 

 

Oraison 

Dieu notre Père, il nous est bon de te louer, 

toi qui as voulu que toutes les générations de 

croyants honorent la Mère de ton Fils : 

R/ Que la Vierge bénie intercède pour nous. 

Dieu qui fais des merveilles, 

tu as introduit la Vierge Marie dans la gloire de ton Fils, 

- tourne vers le ciel le regard des croyants. 

À chacun de nous tu as donné Marie pour mère,  

- par son intercession, guéris les malades, console les affligés, 

pardonne aux pécheurs, accorde à tous le salut et la paix. 

Par ta grâce, Marie a été comblée de grâce ;  

que ta grâce nous obtienne aussi la joie en abondance. 

 À la prière de Marie, viens en aide à ceux qui meurent : - qu’ils 

vivent, avec le Christ, dans ton paradis.  

  

 
Ed. resp. :  Abbé Jean FRANKEN., tél. : 071/ 45.15.22- C.C.P. :Be39  7775 9593 3219  

adresse : « LE PETIT ROVIEN », rue de l’Abbaye de Liessies, 1, 6044- ROUX- Prix de 

l’abonnement pour un an : 11euros.                                   


